
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

  

 

  

 

 

 

 

RAPPORT ANNUEL 
D’ACTIVITES 2013 

TOCKEM 



2 
 

SOMMAIRE 

I. INTRODUCTION ........................................................................................... 3 

1. SITUATION GEOGRAPHIQUE ........................................................................................... 3 

2. CREATION ET OBJET ........................................................................................................ 4 

3. MISSION ........................................................................................................................... 4 

4. APPROCHE ....................................................................................................................... 4 

a. Le tourisme solidaire et équitable ........................................................................................... 4 

b. Le développement durable ..................................................................................................... 5 

II. ORGANISATION DE L’ASSOCIATION TOCKEM ............................................. 5 

1. L’ASSEMBLEE GENERALE ................................................................................................. 5 

2. LE CONSEIL D’ADMINISTRATION ..................................................................................... 5 

3. LES RESSOURCES HUMAINES .......................................................................................... 5 

III. PRESENTATION DES ACTIVITES PAR VOLET ................................................ 6 

1. LE PROJET EAU POTABLE ................................................................................................. 6 

a. Le projet eau potable à Bafou Sud .......................................................................................... 6 

b. Le projet eau potable à Nkong-Zem ........................................................................................ 8 

2. LE VOLET EDUCATION ET CULTURE ............................................................................... 10 

a. L’école Catholique Sainte Raïssa ........................................................................................... 10 

b. Le Centre de Formation des Enfants de l’Espoir de Mbouda (CFEEM) ................................. 10 

c. La Maison des Jeunes et de la Culture (MJC) de Bafou ......................................................... 12 

3. LE VOLET ENVIRONNEMENT ......................................................................................... 13 

a. Le projet de gestion des déchets de la ville de Dschang ....................................................... 13 

b. Le projet assainissement de Bafou Sud ................................................................................. 17 

c. Le projet agroforesterie et filtre bio sable ............................................................................ 19 

d. Le projet compost.................................................................................................................. 20 

4. LE VOLET ACTIVITE GENERATRICE DE REVENUS ........................................................... 21 

a. Le projet des Agents Polyvalents du Changement (APC) ...................................................... 21 

b. Le développement du tourisme ............................................................................................ 22 

c. La galerie éthique .................................................................................................................. 23 

IV. BILAN FINANCIER ..................................................................................... 23 

ANNEXE 1 – JOURNAL DE BORD DES PROJETS ............................................... 24 

ANNEXE 2 - BILAN FINANCIER ........................................................................ 30 



3 
 

I. INTRODUCTION 

L’Association TOCKEM est une ONG locale de développement qui utilise le tourisme solidaire 

pour soutenir et accompagner la dynamique de développement intégré et équitable du Département 

de la Menoua commencée à Bafou en 1978 sous l’initiative du Dr Pierre-Marie METANGMO. 

Au cours des dernières années, de nombreux aménagements ont permis à TOCKEM non 

seulement d’initier des programmes de plus en plus ambitieux dans divers domaines, mais aussi et 

surtout de développer une gestion et une coordination avec plus de rigueur, de flexibilité, de 

participation et d’efficacité.  

TOCKEM travaille en étroite collaboration depuis sa création avec ELANS (Ensemble pour 

l’Action Nord Sud), une association de solidarité française de la ville d’Halluin dans le département du 

Nord. Les efforts conjoints des deux associations leur ont permis de négocier et d’obtenir en 2005, 

un accord de partenariat avec le Conseil Général du Département du Nord de la France pour soutenir 

le développement du département de la Menoua au Cameroun. Bien avant l’accord avec le Conseil 

Général du Nord, ELANS et TOCKEM étaient déjà à l’origine du jumelage entre la commune d’Halluin 

en France et celle de Nkong-Zem au Cameroun. Ces deux accords se renforcent mutuellement avec 

ELANS comme interface en France et TOCKEM comme interface et gestionnaire des programmes au 

Cameroun. 

Pour une mise en œuvre efficiente de ce programme dans le département de la Menoua, 

TOCKEM a travaillé en étroite collaboration avec les institutions suivantes :  

 Le Ministère du tourisme ; 

 Le Ministère des enseignements secondaires ; 

 Le Ministère de la santé ; 

 Le six mairies du département de la Menoua ; 

 Le Ministère de l’eau et de l’énergie  

1. SITUATION GEOGRAPHIQUE 

Le siège de l’ONG TOCKEM se situe à Ntsingbeu, un village d’environ 3000 habitants dans le 

groupement Bafou. Avec les villages voisins, dans la partie sud du groupement Bafou, Ntsingbeu a 

constitué une « Alliance Stratégique de Développement » dont la population est estimée à 10.000 

habitants environ. 

Le groupement Bafou est situé dans l’arrondissement de Nkong-Ni à 10 km de la ville de 

Dschang, chef-lieu du Département de la Menoua dans la Région de l’Ouest, à 213 kilomètres au 

nord de Douala et 350 kilomètres à l’ouest de Yaoundé.  

Le département de la Menoua est subdivisé en 6 arrondissements : Dschang, Nkong-Ni, 

Penka-Michel, Santchou, Fongo-Tongo et Fokoué qui travaillent tous avec TOCKEM et ELANS dans le 

cadre de la coopération avec le Département du Nord de la France. Le climat de cette région est 

agréable de réputation et la population très dynamique. 
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TOCKEM est une ONG de développement multisectoriel qui s’appuie sur le tourisme solidaire 

et équitable pour mener des actions dans les cinq domaines de : 

 La santé  

 L’éducation 

 L’environnement, l’eau et l’assainissement 

 Le tourisme solidaire  

 L’appui institutionnel  

2. CREATION ET OBJET 

TOCKEM est une association à but non lucratif et d’intérêt public qui a été créée en 2001 

conformément à la loi  n° 90/53 du 19/12/1990 et déclarée à la préfecture de Dschang par l’arrêté  n° 

24/RDA/F.34/BAPP du 08 novembre 2001. Elle a  pour but de promouvoir le tourisme solidaire et 

équitable comme outil de développement au sein des communautés rurales et urbaines de la sous-

région.         

3. MISSION 

L’association TOCKEM a pour mission d’encourager, accompagner et porter les initiatives de 

développement des communautés locales par des activités qu’elle conduit dans 5 volets 

comprenant: la santé ; l’éducation ; l’environnement, l’eau et l’assainissement ; l’appui institutionnel 

et le tourisme solidaire. 

Il s’agira donc pour elle d’utiliser le tourisme solidaire et équitable comme moyen pour 

mobiliser les ressources humaines et matérielles nécessaires pour l’accomplissement des projets 

indispensables à l’épanouissement et au mieux-être des populations les plus vulnérables et 

défavorisées de la sous-région. 

4.  APPROCHE 

Comme approche, TOCKEM utilise le tourisme solidaire et équitable comme levier pour 

soutenir le développement communautaire et durable. 

a. Le tourisme solidaire et équitable  

TOCKEM pratique un Tourisme Intégré Solidaire et équitable où les prestations sont conçues 

avec et pour les populations locales. Il est conduit par une équipe dévouée qui reçoit les touristes et 

organise leur séjour en favorisant les échanges entre les visiteurs et les populations et en valorisant 

la culture locale. Ce tourisme est solidaire dans sa façon d’associer les touristes aux activités et aux 

échanges culturels, le tout orienté vers le développement durable de la localité. Il est  équitable car 

tous les services rendus par la population sont rémunérés et 15% de son chiffre d’affaire est alloué 

au financement des projets de développement du village avec comme priorité, les plus démunis.  



5 
 

b. Le développement durable 

TOCKEM met un point d’honneur à promouvoir un développement respectueux des 

populations locales, de leurs valeurs et de leur environnement. Il encourage à mettre en valeur le 

patrimoine culturel et les ressources naturelles dans l’intérêt des populations locales. Une équipe de 

professionnels assure l’animation technique et managériale des activités de développement. Elle se 

rapproche le plus possible des populations et recherche avec elles des solutions locales appropriées 

et culturellement adaptées aux problèmes et situations rencontrées. La conception, l’exécution, le 

suivi et l’évaluation de ces projets épousent les contours des méthodes internationalement 

reconnues comme ayant fait leur preuve d’efficacité. 

II. ORGANISATION DE L’ASSOCIATION TOCKEM 

1. L’ASSEMBLEE GENERALE 

L’Assemblée Générale de TOCKEM s’est tenue une fois au cours de cette année pour 

présenter et discuter les bilans des activités, proposer et adopter les nouveaux projets. 

2. LE CONSEIL D’ADMINISTRATION 

Le Conseil d’Administration se réunit à un rythme trimestriel, qui a eu lieu 4 fois au cours de 

cette année.  

3. LES RESSOURCES HUMAINES 

Le personnel de TOCKEM Tourisme et ONG est composé de 20 personnes réparties dans 

différents projets, à la fin de l’année 2013. Nous avons enregistré un départ dans le projet tourisme 

et recruté une personne pour assurer la sensibilisation dans les établissements primaires dans le 

cadre du projet assainissement. 

Notre équipe a été renforcée au cours de cette année par : 

 2 volontaires de solidarité internationale respectivement responsables l’un du projet des 

déchets de Dschang et l’autre du projet eau et assainissement à Bafou sud ;  

 1 volontaire du service civique français qui a appuyé la direction de TOCKEM tourisme 

pendant 9 mois ; 

 1 stagiaire qui s’occupe du compostage à domicile dans le cadre du projet de gestion des 

déchets de Dschang. 
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III. PRESENTATION DES ACTIVITES PAR VOLET 

1.  LE PROJET EAU POTABLE 

a.  Le projet eau potable à Bafou Sud 

i. Contexte 

 Le 31 mars 2011, ELANS et TOCKEM ont signé une convention de partenariat avec le Syndicat 

Interdépartemental pour l’Assainissement de l’Agglomération Parisienne, l’Association Internationale 

des Maires Francophones, l’association française Co-développement et le Groupe d’Initiative 

Commune des Agriculteurs Polyvalents de Bafou (GICAPBAF). Le montant total de la subvention est 

de 280 000 euros. 

 Le coordinateur du projet est l’association ELANS, qui s’appuie localement sur TOCKEM et le 

GICAPBAF pour la mise en œuvre du projet, selon leurs compétences définies dans la convention de 

partenariat. Celle-ci prévoit la présence sur le terrain d’une personne d’ELANS pendant la durée du 

projet, soit 3 années. 2 Volontaires de Solidarité Internationale France VOLONTAIRES ont travaillé au 

Cameroun depuis le lancement du projet : Christelle COURTIN (Avril 2011 / Juillet 2012) puis Olivier 

GENTE (en poste depuis Mars 2013). 

ii. L’objectif général 
  

Ce projet vise à améliorer les conditions de vie et la santé de la population de Bafou Sud. 

iii. Les objectifs spécifiques 
 

 Accroître le taux de population ayant un accès facilité à une eau potable ; 

 Développer l’accès à l’eau et à des toilettes dans les écoles ; 

 Améliorer la gouvernance des services de l’eau et de l’assainissement pour en garantir la 

pérennité.  

iv. Les activités réalisées 
 

1) L’Adduction d’Eau Potable (AEP) de Sa’ah Batsingla 

 

 Réceptionné en Octobre 2012, le réseau AEP de Sa’ah Batsingla a vécu sa première année de 

fonctionnement en 2013. Le réseau dispose actuellement de 6 bornes fontaines et de 19 

branchements privés. Un travail conséquent de suivi du Comité de Gestion (CG) et de l’exploitant est 

assuré par ELANS et TOCKEM. Les 2 associations ont participé à l’ensemble des réunions mensuelles 

du CG ainsi qu’aux deux Assemblées Générales organisées au cours de l’année. Le travail réalisé 

consiste à appuyer et à guider les acteurs du village de Sa’ah à bien gérer l’ouvrage afin d’en assurer 

sa pérennité.   

 Sur la partie exploitation, un travail de relevé GPS permet aujourd’hui de disposer de plans 

efficaces permettant de mieux comprendre le fonctionnement des ouvrages. Suite à la détermination 

de fuites importantes sur le réseau, ELANS a financé la mise en place de compteurs de sectorisation 

visant à améliorer le travail d’exploitation (détection des fuites, calcul des rendements spécifiques du 
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réseau AEP). Le 9 Décembre 2013 a eu lieu la réception définitive des ouvrages en présence du VSI 

ELANS, du GICAPBAF et du maitre d’œuvre sollicité en 2012 (entreprise NSEGBE) (voir ANNEXE 1 pour 

le journal de bord). 

 

 
Figure 1: Localisation des compteurs de sectorisation et des Bornes fontaines sur le réseau de Sa'ah Batsingla 

2) Projet d’amélioration des conditions d’adduction en eau potable des villages 

de Folewi et de Baletet 

 

 A l’origine défini comme l’un des objectifs principaux du projet de Bafou Sud, la réhabilitation 

du SCAN Water de Folewi / Baletet n’a pu être lancé du fait d’un manque de budget mis en lumière 

par les études réalisées par ERA Cameroun en 2012. Un travail conséquent a été réalisé en 2013 

aboutissant à la réalisation d’un rapport de demande de subvention spécifique. Le montant sollicité 

auprès du Syndicat des Eaux D’Iles de France (SEDIF) s’élève à 255 000 euros. 

 Le projet présenté définie la réhabilitation d’un ouvrage SCAN Water construit en 1983 et 

abandonné depuis le début des années 1990. Sa remise en service permettrait d’alimenter plus de 

7 000 personnes et 4 groupes scolaires. Le projet propose : 

 Réhabilitation du réservoir existant de 27 m3 situé en face de l’école publique de Folewi ; 

 Réhabilitation d’un puits de captage existant (puits de Tsinzong) ; 

 Aménagement d’un second puits de captage (puits de Ndouotsang) ; 

 Mise en place de plus de 8 300 ml de canalisation d’adduction gravitaire (DN90, 75, 63) ; 

 Mise en place de plus de 1 000 ml de canalisation de refoulement (DN50, 75) ; 

 Reprise de l’étude réalisée par ERA Cameroun et redéfinition du projet ; 

 Mise en place d’une structure de gestion privée supervisée par TOCKEM et formée par un VSI 

ELANS. 
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Figure 2: Vue d’ensemble du projet de réhabilitation du réseau SCAN Water de Folewi / Baletet 

 

 
Figure 3: Réservoir SCAN Water de Folewi – Baletet / filtre à sable à l’intérieur du local technique 

b. Le projet eau potable à Nkong-Zem 

i. Problématique 

 Dans la commune de Nkong-Zem et même au delà, beaucoup s’approvisionnent en eau à 

partir des marigots où circule une eau insalubre. Ces sources sont très distantes des lieux 

d’habitation et là où elles existent, elles tarissent durant la saison sèche provoquant de grosses 

pénuries hydriques. Les agriculteurs l’utilisent également pour leurs besoins avec pour conséquence 

une concentration extrême des pesticides entraînant une pollution grave de la ressource. Ces 

méthodes d’approvisionnement soumettent la population à des risques sanitaires élevés (diarrhées, 

choléra, typhoïdes, etc.…).  

 Grâce à la convention signée en 2007 et renouvelée en 2011, un programme a été mis en 

place entre les deux municipalités de Nkong-Zem au Cameroun et d’Halluin en France, définissant la 

réalisation de deux points d’eau potable par an sur le territoire de Nkong-Zem (Bafou et Baleveng). 

Ce projet est financé par la mairie d’Halluin, l’ONG Tockem ayant pour rôle la réalisation et le suivi de 

ces points d’eau. Une population d’environ 90 000 personnes est desservie par les 14 points d’eau 

déjà mis en place par ce projet. 
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En dehors du point d’eau géré par la mairie de Nkong-Zem, tous les autres sont dotés de 

comités de gestion, qui en assurent leur bon fonctionnement. 

ii.  Objectif général 
  
 L’objectif général du projet est d’améliorer l’hygiène et l’assainissement et de favoriser 

l’accès à l’eau potable tout en assurant la pérennité des ouvrages réalisés.  

iii. Objectifs spécifiques  
 

 Eradiquer les maladies hydriques ;  

 Construire et aménager les points d’eau avec pompe manuelle ;  

 Sensibiliser sur l’utilisation de la pompe, la conservation de l’eau potable et l’hygiène ;  

 Assurer la pérennité du projet en formant des comités de gestion pour le suivi et le contrôle 

des points d’eau.  

iv. Activités réalisées  

Les principales activités au cours de cette année 2013 ont consisté à construire deux 

nouveaux points d’eau à Bafou, à réhabiliter des points d’eau déjà existants et à lancer une 

campagne de sensibilisation et de formation auprès des populations afin d’utiliser les pompes le plus 

efficacement possible (voir ANNEXE 1 pour le Journal de Bord). 

 

Figure 4: Vue d'ensemble des 14 points d'eau financés par la mairie d'Halluin : en bleu, points d'eau fonctionnant bien 

avec CG, en jaune, points d'eau ne fonctionnant pas  mais avec CG, en rouge point d'eau géré par la mairie et ne 

fonctionnant pas. 
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2. LE VOLET EDUCATION ET CULTURE 

a.  L’école Catholique Sainte Raïssa 

Le soutien à l’école Catholique de Sainte Raïssa a poursuivi son cours et a été ponctué par 

des interventions éducatives sur la santé et l’environnement notamment. Des animations ont 

également eu lieu et la réussite des élèves confirment la réussite du projet. 

ELANS a également permis l’aménagement des classes de maternelle pour une somme totale 

de 4000€. La communauté de Yaoundé a fait un don de jouets et de livres à l’école tandis qu’une 

volontaire de solidarité internationale, Anne DROULERS est venue soutenir l’école en prodiguant des 

cours aux élèves de maternelle pendant 2 mois (voir ANNEXE 1 pour le Journal de bord). 

b. Le Centre de Formation des Enfants de l’Espoir de Mbouda (CFEEM) 

      Le CFEEM est un centre de formation des jeunes filles qui a diverses activités à savoir : la 

puériculture, l’économie familiale et sociale, la teinture des tissus, la broderie, le tricotage, la 

couture, le maraîchage, la cuisine, la transformation alimentaire, l’hygiène alimentaire, la fabrication 

des jus de fruits, la fabrication du savon en liquide, en poudre et en morceau, l’utilisation des foyers 

économiques, l’éducation physique et sportive, la coiffure, le français, anglais, les mathématiques, 

l’informatique, la morale.    

Depuis sa création  le CFEEM a formé plus de 350 filles qui sont installées dans les ateliers de 

couture et coiffure pour certaines et d’autres poursuivent leur formation au Lycée Technique. 

i. Les objectifs du CFEEM 

 Donner aux jeunes filles une formation professionnelle complète afin de leur faciliter une 

meilleure insertion dans la vie active; 

 Promouvoir les activités génératrices de revenus pour les jeunes désœuvrées ou issues des 

familles nécessiteuses ;  

 Préparer les jeunes filles à assumer dans le futur leur rôle de responsable de famille. 

ii.    Activités réalisées 

Les activités ont démarré au CFEEM pour le compte de cette année académique le 03 

septembre 2012 ; l’emploi du temps et le plan d’action ont été établis. 

La fin du premier trimestre a eu lieu le 18 décembre 2012 avec la remise des bulletins. Le 2e 

trimestre a démarré le 03 janvier 2013. L’emploi du temps établi au premier trimestre s’est poursuivi. 

Le départ en congé de pâques s’est fait le 22 mars 2013 et la reprise pour le compte du troisième 

trimestre le 08 Avril 2013. 

Le Centre a comme d’habitude participé à toutes les manifestations organisées par 

l’administration à savoir : la fête de la jeunesse, la journée internationale de la femme, le 1er Mai fête 

du travail, la fête nationale du 20 Mai.  

Le centre a reçu  des diplômes d’honneur signés par Monsieur SONGA Pierre René, préfet du 

département des BAMBOUTOS. 



11 
 

Les résultats ont été satisfaisants dans l’ensemble. Sur 10 filles qui ont composé en 3e année, 

les 10 ont réussi soit un pourcentage de 100%. Elles ont reçu leurs attestations. En  2e année sur 19 

filles qui ont composé  15 passent en 3e année soit un pourcentage de 79%. Et en 1ère année sur les 

11 filles inscrites, les 11 passent en 2e année soit un pourcentage de 100%. D’une manière générale, 

le CFEEM a présenté 40 filles et 36 ont réussi ; soit un pourcentage de 90%.  

Le CFEEM a mis à la disposition des meilleures apprenantes des bourses et du matériel de 

couture pour la majore de la promotion. 

iii.        Difficultés rencontrées 

 L’étroitesse des locaux pour la formation ; 

 Insuffisance d’ordinateurs pour les cours d’informatique ; 

 Rémunération très insuffisante des encadreurs ; 

iv. Les dons reçus : 

 L’association TOCKEM et un partenaire de Dschang  qui a mis à disposition en appui 

technique, un professeur de cuisine, informatique et agriculture, ont permis de surmonter les 

difficultés notamment par l’aide à la vente des produits dans leur galerie. Un don de fil de couture, 

laine, aiguilles, tissu, fer à repasser, boutons… de la part de l’association française Espoir à deux 

mains a également été réalisé. Grâce à l’aide de cette même association Espoir à deux mains, de celle 

d’EPIDRI et nos amis Monsieur et Madame Emmanuel LESCAUT, les travaux de la barrière du futur 

Centre ont pu être réalisés.  

Un don de fil de couture et de laine de la part de Mme Stéphanie Vanhecke  et de Mme 

Agnès de Charentenay, deux machines à coudre de la part de Mme Valérie l’amie de Mme Agnès et 

de Monsieur Joseph ont également eu lieu. 

v. Perspectives 

Les travaux de la barrière vont être achevés et la construction des salles de classe continuera. 

Des cours de vacances vont avoir lieu durant le mois d’août, en : 

 entretien de la maison ; 

 entretien et rangement dans une cuisine ; 

 transformation des graines de soja (lait de soja, yaourt, viande…) 

 Fabrication des jus de fruits (jus de banane, papaye et mangue) ; 

 Réalisation des gâteaux à base de la farine de soja ; 

 Comment disposer le couvert sur la table ; 

 L’accueil des convives au repas ; 

 Cours d’informatique (traitement de test). 

La rentrée  des professeurs s’est déroulée le Lundi 02 septembre 2013 et celle des 

apprenantes le lundi 09 septembre 2013. 
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c. La Maison des Jeunes et de la Culture (MJC) de Bafou 

La MJC est une association à but non lucratif œuvrant pour le développement socioculturel 

des jeunes. Elle est fondée sur des valeurs universelles, telles l’ouverture à tous, l’épanouissement de 

chacun à travers l’accès aux activités culturelles, sociales,  économiques, ou encore la pratique 

collective de la gestion. Ces valeurs sont travaillées autour de l’information et la sensibilisation des 

populations aux projets et actions développés,  l’animation d’activités économiques, la culture ou 

des  loisirs. L’accompagnement des jeunes dans leur parcours d’insertion et l’animation de la vie 

locale se traduisant par un soutien à différentes initiatives prises par la population.  

i. Objectifs  
 

 Construction d’une MJC à Bafou - Ntsingbeu, capable d’accueillir des jeunes venants 

d’horizons divers, animés par un esprit de groupe, et prêt à travailler en équipe sur des 

thèmes relatifs à la culture, à l’éducation, à la formation ; 

 Offrir aux jeunes gens de Bafou, la possibilité de développer leurs personnalité, de 

s’épanouir, de devenir des personnes responsables, cultivées et citoyens  d’une communauté 

vivante et active ; 

 Favoriser  les échanges (inter associatives, nationales et internationales)  entre les jeunes de 

Bafou et ceux d’ailleurs; 

 Promouvoir des projets de développement permettant aux jeunes de prendre leur avenir en 

main à travers des métiers divers. 

ii.  Activités réalisées   

 Recrutement  en début d’année de Jean-Marie TAMGUE en remplacement d’Ingrid 

YEMELONG à la direction ; 

 La bibliothèque a accueilli dans le cadre du soutien scolaire les élèves de l’école Ste RAÏSSA 

du mardi au jeudi ; 

 Le soutien aux apprenantes du Centre de formation des jeunes filles de Ntsingbeu était axé 

sur la lecture. Il a pris fin au mois de mai, sanctionné par des séances d’évaluations  diverses ; 

 Organisation à l’atelier « débat et reflexion » des débats sur des thèmes variés souvant liés 

aux fêtes Nationales ou aux évènements spécifiques tels ques : la journée mondiale de lutte 

contre le V.I.H/ Sida, la Journée des droits de l’homme ,la journée de l’enfant Africain etc ; 

 Organisation d’une formation sur la dynamique de groupe qui portait essentiellement sur 

l’action d’échange d’expérience entre les associations des jeunes de Nkong-Zem  et 

formation des leaders associatifs sur la programmation et le suivi des activités en milieu 

associatif. Cette formation a regroupé 6 Associations légales ainsi que les clubs MJC des 

établissements Scolaires ; 

 L’atelier informatique a formé 216 élèves répartis comme suit : 113 à l’école Sainte Raïssa, 80 

au CES Bilingue,  14 au CFJF et 9 élèves de Bafou Sud ; 

 L’Atelier « danses traditionnelles et Animations » a offert plusieurs soirées  récréatives en 

présence des touristes en séjour  à Tockem : visite du conseil général du Nord, accueil des 

élèves  du Lycée Fustel de Yaoundé ; 
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 Animation de la journée culturelle du 7 février qui regroupait 6 établissements secondaires à 

la salle des fêtes de la chefferie Ntsingbeu à TOCKEM pour le compte de la fête de la 

jeunesse 2013 ; 

 Organisation des séances d’animation socioéducative mettant en compétition les 

établissements environnants avec plusieurs articulations (match des incollables, concours de 

danse, concours de lecture par école, préparation à la participation aux jeux FENASSCO, tir à 

la corde et course dans le sac) ; 

 Organisation des réunions de prise de contact avec les responsables des clubs du lycée de 

Bafou et de Baleveng, afin de les encourager et surtout de les aider à mettre sur pied des 

actions visibles ;  

 Plusieurs causeries éducatives ont été faites à l’occasion de la journée Internationales de la 

femme, journée de la Jeune fille Rurale, des activités en atelier de fabrication etc ; 

 Accompagnement de la petite enfance dans les ateliers d’animation: dessin et coloriage ; 

 Projection cinématographique tous les premiers mercredis pour les adolescents et chaque 

dimanche pour les tout petits ;   

 Participation à une formation à Bafoussam sur le dialogue Interreligieux. 

3. LE VOLET ENVIRONNEMENT 

a. Le projet de gestion des déchets de la ville de Dschang 

i. Présentation 

Le Projet de Gestion des Déchets de la Ville de Dschang commencé depuis 2005, a permis la 

mise en place du Plan de Gestion des Ordures Ménagères (PGOM) en 2010 et révisé fin 2013. Ce 

PGOM est un outil d’aide à la planification de la gestion des déchets de la ville qui est élaboré par 

l’ensemble des partenaires.  

 La commune de Dschang produit annuellement une quantité des déchets estimée à 50 000 

tonnes. Dans son rôle régalien de collecte et de gestion de ses déchets, elle ne parvient que très 

difficilement à les collecter et à les mettre en décharge. Les dysfonctionnements du service sont en 

partie dus à l’insuffisance et à la vétusté du matériel de collecte existant et au mauvais état de la 

voirie. Cette situation menace fortement la santé des habitants, en particulier celle des enfants et 

des populations les plus défavorisées et entraine aussi des dégradations environnementales 

Figure 5: Débats et soutien scolaire à la MJC 
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irréversibles. De plus, cette situation nuit à l’image de la ville et de ce fait ne favorise pas le 

développement du tourisme, véritable potentiel économique pour la ville. 

 Dans le cadre de leur accompagnement, les associations ELANS et TOCKEM ont obtenu une 

subvention auprès du Programme de Développement Solidaire (PRODESO) Franco-Camerounais, 

pour apporter un appui technique et financier à la ville afin de mettre en place une gestion des 

déchets efficace et pérenne. Le projet est par ailleurs soutenu par le Conseil Générale du Nord 

(France) et la fondation Véolia. 

ii. Objectif général  
 
 L’objectif général du projet est d’améliorer les conditions de vie et la santé de la population 

de Dschang par la mise en place d’un système de gestion des déchets ménagers efficace et pérenne. 

iii. Objectifs spécifiques  
 

 Sensibiliser la population aux bonnes pratiques en matière de gestion des déchets ;  

 Réduire la quantité de déchets collectés et mis en décharge par la pratique du compostage 

domestique ;  

 Renforcer les moyens de collecte de la Commune à travers des formations et l’acquisition de 

véhicules de collecte d’occasion, neuf et des bacs à ordures ;  

 Nettoyer et supprimer une dizaine de dépôts anarchiques ;  

 Renforcer la gouvernance municipale et le rôle de maître d’ouvrage de la Commune de 

Dschang. La mairie disposera d’un outil de suivi des tournées de collecte permettant de 

quantifier les flux de déchets et in fine les coûts associés ;  

 Sécuriser la décharge et optimiser sa gestion.  

iv. Activités réalisées  

 

 Actions de Sensibilisations, Prévention et Communication (CPS)  

 Cette action consiste à sensibiliser durant les trois années du projet la population de Dschang 

aux bonnes pratiques en matière de gestion des déchets. Dans le cadre de cette action, plusieurs 

canaux ont été utilisés :  

 Création de deux espaces annuels de communication pour les émissions radiophoniques 

réalisées et animées par l’équipe du projet à la Radio Nghie-Lah et à la Radio Communautaire 

Yemba ; 

 Poursuite des campagnes de sensibilisation dans les établissements et les salles de classes 

dans lesquels ont été affichés des messages de CPS : au cours de ces campagnes, 29 écoles 

primaires pour 12 049 élèves et 14 lycées et collèges pour 15 755 élèves ont été sensibilisés 

aux bonnes pratiques de gestion des déchets par les animateurs du projet ;  

 Conception par l’équipe du projet d’affiches de sensibilisation sur la  pré-collecte et la 

collecte afin de les afficher sur toutes les artères de la ville ; 

 Conception par l’équipe du projet de tracts de sensibilisation de proximité de la population 

sur la gestion globale des ordures ménagères de la ville ; 
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 Participation de l’équipe du projet à la fête de travail du 1er mai 2013 à Dschang ; 

 Campagne de CPS de porte à porte dans certains quartiers de la ville et aux endroits où sont 

disposés des bacs à ordures ;  

 Réunions de sensibilisation dans les associations des chefs de quartiers, notables et 

associations de femmes ; 

 Animation d’un stand lors du 1er Salon International de l’Agriculture de Dschang (SIAD), 

lequel stand a été visité par Madame le Ministre Délégué de l’agriculture et Monsieur le 

gouverneur de la Région de l’Ouest ;  

 A l’initiative des associations ELANS et TOCKEM et en partenariat avec la Commune de 

Dschang, le projet de gestion des déchets de la ville a organisé le 25 février 2013 à l’attention 

des étudiants et des élus locaux une formation de sensibilisation sur les thématiques 

suivantes : « L'importance des Agenda 21 locaux ou comment les collectivités locales et la 

société civile s'organisent contre le réchauffement climatique » et « De la ville à la campagne, 

écologie, sobriété et gestion des ressources locales ». 

 Organisation bimensuelle des « réunions d’exploitations » avec tous les acteurs intervenants 

dans la gestion des déchets.                     

 Action de pré-collecte 

Afin de desservir certains quartiers de la ville, un système de pré-collecte est actuellement 

expérimenté dans le secteur de Ngui. Ceci entre dans le cadre de la convention de partenariat, 

« Gestion des déchets de la Commune de Dschang et appui à la collecte et au compostage », signée 

le 19 avril 2012 entre la Commune de Dschang, l’association ERA-Cameroun et l’association TOCKEM.  

 Actions de collecte  

Le camion de collecte d’occasion acquis par l’association ELANS en fin d’année 2012, a été 

mis en circulation en février 2013. Il est utilisé par 2 équipes de 4 personnes (2 chauffeurs et 6 

éboueurs) et collecte mensuellement environ 200 tonnes de déchets. 

Les 8 bacs à ordures de 770 litres, achetés pendant la même période, ont été disposés sur les 

axes prioritaires de la ville.                                                           

Figure 6: Pré-collecte à Dschang et Acquisition de 4 motos-tricycles qui collectent les déchets et sensibilisent en même 

temps les populations. 
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Un deuxième camion à compaction neuf et une vingtaine de bacs à ordures de 770 litres ont 

été acquis en France par ELANS dans le cadre du PRODESO. Leur arrivée au Cameroun est prévue 

pour le mois de juin 2014. 

 Actions de propreté  

Les efforts de nettoyage et suppression de dépôts anarchiques ont continué durant l’année 

2013. De telles opérations nécessitaient chaque fois la mobilisation d’une équipe de 10 personnes et 

la location d’engins spécifiques (pelle mécanique, Bulldozer D6, camions de 9m3) durant une journée 

de travail de 8 heures.  

 Actions réalisées pour le traitement des déchets 

La production annuelle des déchets par les populations de la ville de Dschang est estimée à 

50 000 tonnes. Il est nécessaire d’encourager les populations à réduire la quantité de déchets 

produits. 

Cette démarche passe par la sensibilisation à grande échelle afin de toucher un maximum de 

publics différents (scolaires, universitaires, commerçants, ménages…) mais également par 

l’encouragement à la pratique du compostage à domicile.  

 Suivi et information  

Avec l’arrivée de la subvention PRODESO et afin de formaliser le suivi du projet, un Comité de 

Pilotage (CoPil) a été mis en place par l’arrêté municipal N° 006/AM/ST/C/Dsc du 4 février 2013 (cf. 

annexe 1). La tenue de la première session a eu lieu le 7 novembre 2013. Elle a été supervisée par le 

premier Adjoint préfectoral, et présidée par le deuxième Adjoint du Maire de Dschang. 

Un Comité Technique (CoTech), regroupant l’ensemble des techniciens œuvrant dans la 

gestion des déchets de la ville, tient des réunions d’exploitation une à deux fois par mois 

(cf.annexes). Ces réunions sont l’occasion de gérer le quotidien mais également de soumettre des 

propositions au CoPil pour l’avancement du projet dans son ensemble. 

En décembre 2013, une mission d’expertise du Président de l’association ELANS, Blaise 

METANGMO, a permis une prise de contact avec le nouvel exécutif de la mairie de Dschang à travers 

des entretiens individuels et la réunion avec les 6 maires de la Ménoua dans le cadre de la 

coopération décentralisée avec le Conseil Général du Nord de la France. Cette visite a été l’occasion 

d’effectuer un travail de révision du Plan de Gestion des Ordures Ménagères (PGOM) de la ville, 

travail en cours de validation.  

Le projet a reçu un bénévole d’Elans, M. Gauthier DEPARIS qui travaillera pendant 6 mois sur 

les thématiques du renforcement de la pré-collecte et du financement de la collecte en général. 

Le 17 décembre 2013, a eu lieu la cérémonie de rétrocession officielle du camion BOM 

d’occasion à la Commune de Dschang. Ceci en présence de M. le Maire, du Président de l’association 

ELANS, du Sous-préfet de l’arrondissement de Dschang, du Délégué départemental de l’agriculture et 

de l’ensemble des conseillers municipaux. Cette cérémonie a également permis de présenter et de 

mettre à disposition les 4 motos-tricycles pour le renforcement de la pré-collecte.                               
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b.  Le projet assainissement de Bafou Sud 

 Le projet assainissement a permis en 2012 de créer 3 latrines écologiques dans les écoles de 

Folewi (Gr1 et Gr2) et de Doumbouo. En 2013, 6 nouveaux blocs de latrines écologiques ont été 

réalisés suite à une étude menée en Mars 2013.  

i. Projet de latrines écologiques des écoles de Folewi Gr1/Gr2 et de 
Doumbouo  

 Dans le cadre de la 1ere partie du volet Assainissement du projet de Bafou Sud, 3 blocs de 6 

latrines écologiques ont été réceptionnées provisoirement le 11 Août 2012 (EP de Doumbouo et de 

Folewi Gr1 / Gr2, 1 250 élèves bénéficiaires).  

 En 2013, plusieurs visites de terrains ont été effectuées afin de suivre l’évolution des 

ouvrages. Aucun problème majeur n’a été constaté durant l’année. Les élèves s’accaparent bien des 

ouvrages, une sensibilisation efficace permet également de travailler avec les enseignants et 

directeurs des établissements. 

La réception définitive des 3 blocs a été faite le 20 Août 2013 soit un peu plus d’1 an après la 

réception provisoire des latrines. Cette réception a été effectuée en présence du GICAPBAF, de 

TOCKEM et d’ELANS. 

ii. Construction de 6 nouveaux blocs de latrines écologiques (Mai 2013 
/ Décembre 2013)  

 

 De par l’accord des partenaires financiers du projet de Bafou Sud (AIMF et SIAAP) et suite à la 

redéfinition du projet (ré-ventilation du budget suite à non-réalisation du projet SCAN Water par 

Figure 7: Localisation des latrines écologiques réalisées dans le cadre du projet de Bafou Sud (vert : 1e phase / jaune : 2e 

phase) 
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manque de fond), il a été décidé d’ouvrir le volet Assainissement / Sensibilisation à l’hygiène à une 

zone géographique plus étendue. Un travail de diagnostic terrain mené en Mars 2013 dans 15 écoles 

a permis d’établir un bilan général des conditions d’assainissement dans les établissements de Bafou 

Sud, Centre et Nord.  

 De ce diagnostic est ressortie une liste d’écoles prioritaires dans lesquelles les conditions 

d’assainissement étaient propices à la prolifération de maladies hydriques (choléra, typhoïde, 

diarrhée, etc…). Les écoles disposant de conditions les plus défavorables en matière d’assainissement 

ont été sélectionnées sur la base d’une étude permettant de juger de la pertinence de nos 

propositions (présence ou non d’infrastructures, condition d’accès à l’eau potable, connexion au 

réseau électrique, nombre d’élèves, etc…). 

 Grâce à ce travail, 6 nouveaux blocs de latrines écologiques ont été déterminés dans 5 écoles 

afin de répondre aux problèmes constatés dans les écoles de Bafou Sud et de Bafou Centre. 1 330 

élèves sont concernés par ce projet. 

 Un marché de prestation de travaux a été signé avec le GICAPBAF le 31 Mai 2013. Un expert 

en Génie civil provenant de la commune de Bangangté a été sollicité afin de s’assurer de la bonne 

exécution des ouvrages. Les travaux ont débuté le 31 Mai 2013 et réceptionnés provisoirement le 6 

Novembre 2013 soit un peu plus de 5 mois après le démarrage des travaux. Les ouvrages ont été 

officiellement présentés aux populations et délégations le 12 Décembre 2013. 

iii. Les activités réalisées 

Les activités pour cette année 2013 ont consisté à construire 6 nouveaux blocs de latrines à 

des points stratégiques préalablement étudiés (voir ANNEXE 1 pour le Journal de Bord). 

iv. Sensibilisation à l’hygiène 

 

 Un aspect important du projet de Bafou Sud repose sur la sensibilisation des bénéficiaires du 

projet et plus particulièrement des enfants des écoles primaires. Dans le cadre du projet des latrines 

écologiques et du fait de la complexité de l’utilisation de ce type de toilette, une formation 

spécifique est proposée aux 9 écoles bénéficiant des nouvelles latrines.  

 Cette phase de sensibilisation a été lancée à partir de Février 2013, une première personne 

ayant été recrutée par l’ONG TOCKEM. Suite à l’arrivée du nouveau VSI et du fait du peu 

d’implication de l’animatrice, une campagne de recrutement a été lancée en Juin 2013. Une 

enseignante a ainsi été recrutée fin juillet 2013. Suite à sa formation délivrée par l’ingénieur 

agronome de TOCKEM, l’animatrice a débuté sa mission dès la rentrée des classes 2013/2014 dans 

les 9 établissements concernés. Les enfants sont actuellement formés à l’utilisation des latrines ainsi 

que sensibilisés aux questions d’hygiènes et de santé. L’enseignement est basé sur des cours 

théoriques (thèmes et leçons) ainsi que sur des animations diverses (chants, poèmes, travaux 

pratiques). Grâce à un accord trouvé avec les directeurs des écoles, 2 heures de cours sont données 

chaque semaine dans chacune des 9 écoles depuis septembre 2013. Des contrôles de connaissances 

sont réalisés périodiquement par notre animatrice, les notes rentrant en compte dans le bulletin de 

note des élèves. 
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Afin de former au mieux les élèves notamment sur l’entretien des latrines écologiques, du 

matériel de nettoyage et d’entretien a été donné dans les 9 groupes scolaires avant l’ouverture des 

latrines. 

c. Le projet agroforesterie et filtre bio sable 

i. Problématique 

Le développement d’une agriculture plus intensive a contribué à la pollution des sols 

notamment suite à l’usage intensif d’engrais de synthèse et de produits phytosanitaires, pour lutter 

contre les mauvaises herbes et les parasites ainsi que pour accroître les rendements agricoles. Ces 

produits peuvent rester dans le sol, les nappes phréatiques et ainsi être transférés vers les plantes, 

les animaux et l’homme. 

En 2010, un contrat a été signé entre TOCKEM et la Maison de l'Initiative, le Tamarinier en 

France dans le but d’améliorer la qualité des produits agricoles cultivés ainsi que la santé des 

consommateurs. Ce projet forme les paysannes à l’utilisation des produits naturels (le compost, les 

pesticides naturels, les plantes fertilisantes etc.) pour fertiliser les sols, améliorer la qualité des 

produits et promouvoir des pratiques agricoles qui protègent l’environnement. La duré du projet est 

de trois ans. 

L’effectif des femmes est passé de 9 à 10 au cours de cette année. Ces femmes sont du 

village Ntsingbeu dans l’arrondissement de Nkong-Ni, département de Menoua, région de l’Ouest 

Cameroun. A Bati dans le département de Bamboutos, 20 femmes sont concernées et travaillent en 

collaboration avec les femmes de Bafou.  

ii. L’objectif général  
 

Ce projet a pour but d’encourager à utiliser les méthodes naturelles pour la fertilisation et la 

protection des sols.  

iii. Les objectifs spécifiques  
 

 Sensibiliser les cultivatrices sur les conséquences négatives de l’utilisation de l’engrais et des 

produits chimique (pesticides et herbicides) ;  

 Réduire considérablement l’utilisation des produits chimique en Agriculture ; 

 Améliorer la qualité des cultures ainsi que la santé des consommateurs ;  

 Améliorer la qualité en eau de boisson de la population.  

iv. Activités réalisées  
 

 Distribution aux femmes des semences sélectionnées (légumineuses, céréales, tubercules et 

autres plantes régénératrices des sols érodés) venant de l’association Kokopelli en France par 

Madame Agnès initiateur du projet. Cette année, les femmes ont expérimenté ces semences 

avec un taux de réussite de 80% ;  

 Distribution des bottes aux femmes par Mme Agnès pour renforcer leurs matériels de 

travail ; 
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 1 filtre à eau a été vendu grâce à Madame NGUENA Marthe qui s’est chargée de l’acheminer 

à son destinataire à Douala. Les 5 autres filtres ont été achetés par TOCKEM pour les Agents 

Polyvalent du changement (APC) ; 

 Le 07 mars 2013: Le projet filtre Bio-sable a été inspecté par les membres de l’agence de 

l’eau en France (Christelle DERNON et Estelle HUCHET). Au cours de cette mission, les 

champs de femmes et les filtres ont été visités ; 

 Les femmes Bio de Ntsingbeu ont mis en place une caisse de fonctionnement qui s’élève ce 

jour à trente-trois mille quarante francs (33040 FCFA) et une tontine mensuelle pour l’achat 

des matériels agricoles qui s’élève à neuf mille francs 9 000 (FCFA) par bénéficiaire ;  

 Création d’un champ expérimental des femmes et fabrication du compost. Dans ce champ, 

les femmes ont cultivé les légumes, salade, haricot vert, le radis rouge, le chou chinois et 

bien d’autres qu’elles ont vendus pour augmenter leurs fonds de fonctionnement ainsi que 

leurs matériels agricoles ; 

 Un marché a été conclu avec le Directeur Général de la société Bio tropical à Douala pour la 

vente des produits bio des femmes ; 

 Ce projet s’est achevé en 2013 selon la convention signée. Pour clôturer les activités, une 

cérémonie de remise des attestations aux femmes agro-écologie de Ntsingbeu et de Bati a 

été faite le 13 Juin 2013 à Mbouda. 

d. Le projet compost 

 D’énormes quantités de déchets sont produites au quotidien au sein de l’ONG TOCKEM et de 

la chefferie. Si ces derniers ne sont pas bien gérés, ils contribueront à la dégradation physique de 

l’environnement du centre touristique. Une analyse a révélé que 90% de ces déchets sont 

biodégradables et peuvent être transformés en engrais naturels dans le but de réduire les effets de 

l’utilisation des engrais et des pesticides chimiques qui étaient déjà encrés dans les habitudes des 

populations locales. Ce projet a donc été mis en place pour pallier à cette problématique. 

 Le composteur de Tockem a connu un niveau de dégradation important et son 

renouvellement s’est avéré nécessaire ; 

 La quantité de compost produit à TOCKEM augmente chaque année et est utilisé dans le 

jardin d’essai à Tockem, par les femmes du groupe agro-écologie et par les populations 

Figure 8: Carottes, radis et choux chinois cultivés grâce au compost 
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intéressées. Les sensibilisations dans les familles ont permis à quelques femmes de s’inscrire 

dans cette pratique à leur domicile. 

4. LE VOLET ACTIVITE GENERATRICE DE REVENUS 

a. Le projet des Agents Polyvalents du Changement (APC) 

i. Contexte  

La mono activité agricole, le chômage endémique et l’extrême pauvreté dans nos zones 

rurales favorisent un exode massif que les programmes de développement à base communautaire 

n’arrivent pas à endiguer.  

TOCKEM propose ici une nouvelle approche qui vise à former, à encadrer et à fixer dans leurs 

terroirs, des futurs leaders sélectionnés sur la base des critères d’engagement, de dynamisme, de 

créativité et du sens du bien commun pour servir de modèles en tant qu’Agents Polyvalents du 

Changement (APC) dans leurs communautés respectives.  

L’augmentation et la diversification de la production sont indispensables à la croissance 

économique dont le Cameroun a besoin pour le développement équitable et durable de ses 

populations.  TOCKEM soutient techniquement et financièrement les APC à initier de nouvelles 

activités lucratives et originales.  

ii. L’objectif général du projet 

Le but de cette action est de Libérer et renforcer les capacités créatrices des individus et des 

familles. 

iii. Objectifs spécifiques 

 Former et accompagner les APC sur la gestion de leurs unités de production et le leadership 

pour qu’ils prennent plus de responsabilités dans leurs communautés ;   

 Encourager les APC et leurs familles à initier des projets lucratifs innovants et à adopter des 

comportements nouveaux ;   

 Former et accompagner des APC et leurs familles dans l’accueil de touristes ;    

 Améliorer l’état de santé des populations, surtout  celui des enfants en dessous de 5 ans et 

des femmes en âge de procréer ; 

 Protéger l’environnement par la création d’un cadre de vie salubre et agréable ;  

 Accroître les revenus des familles ainsi que leur sécurité alimentaire. 

iv. Activités réalisées 
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Le suivi et la formation des APC s’est poursuivi alors que de nouvelles activités ont été créés 

tandis que d’autres ont dû être entérinées (voir ANNEXE 1 pour le Journal de bord). 

b. Le développement du tourisme 

La structure touristique est spécialisée dans l’accueil, l’hébergement et l’organisation des 

séjours des visiteurs. Elle dispose d’un restaurant,  3 bungalows et 9 chambres. 15% des recettes 

générées permettent de financer les projets de développement du village. Tockem tourisme propose 

plusieurs  services pour  assurer un séjour agréable aux visiteurs et un contact chaleureux avec les 

populations. Le lancement du projet APC en 2011 a permis aux populations du village de pratiquer 

des activités directement  liés à la fréquentation des visiteurs tels que la fabrication du pain, des 

confitures, des champignons très appréciés. Ainsi, presque tout le village est désormais impliqué 

directement ou indirectement dans les activités du tourisme.  

i. Les objectifs spécifiques 

 Créer des emplois au village ;  

 Faciliter les échanges et faire la découverte des cultures différentes ; 

 Diversifier les activités en milieu rural ;  

 Valoriser  le patrimoine culturel et artistique de la région ; 

 Vulgariser les bienfaits du tourisme équitable et solidaire. 

ii. Les activités réalisées 

 Au cours de cette année, la structure a accueilli 532 visiteurs, 444 adultes et 88 enfants 

(contre 558 touristes en 2012) pour un total de 1400 nuitées. Nous avons au cours de cette 

année noté une stabilité de l’activité malgré les évènements tragiques vécus au Nord du 

Cameroun (les enlèvements des français en visites dans le Nord du Cameroun). Nous avons 

enregistré 22 touristes venus par l’intermédiaire de l’association ELANS. 

 Nous avons également noté au cours de cette année une baisse considérable des nuitées 

(1400 en 2013 contre 1768 en 2012)  car avec les problèmes suscités les classes découvertes 

du lycée Fustel ont annulé leur séjour dans notre site) ;       

 Nous avons sur ce total de nuitées, 394 nuitées au bénéfice de la MJC. Ceci permet à la MJC 

de financer une partie de ses activités et salaires des animateurs ; 

Figure 9: activités des APC 
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 Les recettes s’élèvent pour cette année à 21 585 557 FCFA ; 

 15% de ces recettes sont affectés au développement soit 3 237 833 FCFA, pour 2013. Cette 

somme a été affectée en subvention pour le paiement des salaires des instituteurs de l’école 

Ste Raïssa et des formateurs de l’IFPN (Institut de Formation Professionnelle de Ntsingbeu) 

pour le compte de l’année 2014 ; 

 Les bénéfices, c'est-à-dire le solde après déduction des charges et des recettes affectés au 

développement  est  presque nul  car de nombreux travaux exceptionnels ont été effectués 

(notamment réparation de la pompe à eau, de l’électricité après l’incendie et de la 

réparation de la voiture ; etc…) ; 

 la  structure a accueilli pour la 2ème  fois le haut-commissaire du canada ; 

 un volontaire français du service civique a séjourné pendant 9 mois et a apporté un soutien 

considérable au projet de tourisme solidaire ; 

 réfection totale de l’électricité de la maison de tourisme ; 

 des couvre lits assortis des rideaux et serviettes ont été confectionnés dans les chambres du 

restaurant et les Boucaros ; 

 Plusieurs travaux d’aménagement du site, de rénovation, réhabilitation et d’équipement  de 

la structure ont été réalisés : rénovation de boiseries extérieures, peinture, renforcement de 

la clôture du jardin, rénovation du plafond ; 

 La structure a reçu un important don d’appareils électroménagers offerts par un organisme ; 

 De nouvelles tenues ont été confectionnées pour les employés. 

c. La galerie éthique 

La galerie éthique créée en 2012, permet de proposer aux touristes de passage dans les 

structures d’accueil de Ntsingbeu, les produits élaborés par les APC, les artisans, et les cultivateurs 

locaux, afin de développer leur commerce. En 2013, ce point de vente a permis de leur reverser 139 

980 FCFA. 

IV. BILAN FINANCIER 

 Les diverses activités réalisées à TOCKEM au cours de l’année 2013 ont été financées par les 

subventions reçues mais aussi par les recettes du volet tourisme. Au cours de l’année 2012 les 

ressources non utilisées s’élevaient à 45 349 798 FCFA. Cette somme a été reportée cette année pour 

la continuité des actions. Les recettes pour l’année 2013 s’élèvent à 5 040 484 FCFA. Le solde au 31 

décembre 2013 s’élève donc à 50 360 282 FCFA (voir ANNEXE 2 pour plus de détails). 
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ANNEXE 1 - JOURNAL DE BORD DES PROJETS 
 

 Projet eau potable de Bafou Sud 

- Janvier/Décembre 2013 : Participation aux réunions mensuelles du Comité de 

Gestion du réseau de Sa’ah Batsingla ; 

- 23 mars 2013 : Participation à la 1e Assemblée Générale du Comité de Gestion de 

Sa’ah Batsingla. 

- 16 mai 2013 : Campagne de relevé GPS (réseau, Bornes fontaines) ; 

- 10 octobre 2013 : Participation à la 2e AG du Comité de Gestion de Sa’ah Batsingla ; 

- 21 octobre 2013 : Réception des travaux de mise en place de 5 compteurs de 

sectorisation sur le réseau AEP ; 

- 05 novembre 2013 : 2e campagne de relevé GPS (branchements privés, compteur de 

sectorisation) ; 

- 09 décembre 2013 : Réception définitive des ouvrages (réseaux AEP et château 

d’eau) ; 

- Décembre 2013 : Elaboration du rapport annuel 2013 financier et d’exploitation du 

réseau 

 Projet eau potable Bafou Sud 

- 18 avril 2013 : Sortie terrain, relevé GPS, diagnostic des ouvrages existants ; 

- 20 août 2013 : Sortie terrain, relevé GPS, diagnostic des ouvrages existants 

- Juillet / Août / Septembre / Octobre 2013 : reprise de l’étude du projet et rédaction 

d’un rapport spécifique de demande de subvention ;  

- 30 octobre 2013 : Envoi du rapport de demande subvention auprès du SEDIF ; 

- 14 novembre 2013 : Rencontre avec la régie de l’eau de Bangangté au sujet de la 

gestion des ouvrages AEP. 

 Projet eau potable à Nkong-Zem 

- Les 29 et 30 Mai 2013, TOCKEM, ELANS et l’entreprise TELO HYDRO ont effectué une 

visite de terrain de tous les points d’eau financés par la ville d’Halluin pour en relever 

les coordonnées GPS en vue d’une cartographie générale. 

- La phase de sensibilisation auprès des populations a été réalisée avant la réalisation 

des ouvrages. Des formations ont été organisées par TOCKEM. Les thèmes abordés 

se sont centrés sur l’utilisation et le fonctionnement de la pompe, sur l’utilisation et 

la conservation de l’eau potable, sur l’hygiène ainsi que la prévention des maladies 

hydriques et les attitudes à adopter en cas de maladies. 

- Deux nouveaux points d’eau ont été réalisés aux quartiers Tchousuet à Bafou centre 

et Lethio à Baleveng. Un comité de gestion a été mis en place sur chacun de points 

d’eau afin d’assurer le suivi, l’entretien des ouvrages, et la distribution de l’eau. Ces 

deux points d’eau font partie du projet de réalisation de l’année 2012 et permettent 

à plus de 8970 personnes d’avoir un accès facile à l’eau potable. 
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- Pour la sécurisation de la pompe et la durabilité de l’ouvrage, un système de sécurité 

a été installé sur les points d’eau de Tchousuet et Lethio.  

- Des plaques d’identification ont été installées sur les deux points d’eau de Tchousuet 

et Lethio ; 

- Les propriétaires des sites sur lesquels ont été réalisés les points d’eau de Lethio et 

Tchousuet ont délivré un acte de donation ;  

- Du 20 au 26 février 2013, l’ONG TOCKEM a accueilli une délégation de huit personnes 

provenant de la ville d’Halluin. Cette délégation a été dirigée par M. Marc 

DESBUQUOIS, adjoint au Maire d’Halluin. L’objectif de la visite étant d’inaugurer les 

nouveaux points d’eau réalisés, et d’inspecter ceux existants. La délégation a assisté 

à la cérémonie d’inauguration des points d’eau de Sa’ah Baleveng et de Tchousuet-

Ntsingmelieu à Bafou centre.  

- Le 26 février, une réunion de restitution s’est tenue à Tockem ayant pour but de 

présenter à la délégation de la mairie d’Halluin l’avancée du projet ; 

- Les points d’eau de Melia 2, Aghong 2, Mentsi-Mekong et Aghong III qui avaient été 

réalisés en 2009 et 2011 ont été réhabilités. Ces réparations ont été financées par la 

population à travers les comités de gestion ;  

- Le financement par la mairie d’Halluin pour l’année 2013 a été reçu et les sites ont 

été choisis (Levet-Ndogni et Mbeng). Ces sites sont localisés à Bafou centre. 

 L’école Catholique Sainte Raïssa 

- L’année 2013 a commencé à Sainte Raïssa avec la rentrée scolaire du 2ème trimestre 

le 7 Janvier 2013. Elle a été ponctuée par de multiples activités.  

- Du 13 au 17 Janvier 2013 : évaluation, correction et rédaction du rapport de notes de 

la 3ème séquence ; 

- 24 janvier 2013 : journée pédagogique à l’école publique de Bazem 1 regroupant les 

directeurs des écoles Publique et Catholique ;  

- Du 25 février au 1er mars 2013 : évaluation, correction et rédaction du rapport de 

notes de la 4ème séquence ; 

- Du 28 Janvier au 1er Février 2013 : semaine du Bilinguisme. L’école a participé avec 

brio aux activités marquant cet événement en gagnant un prix ; 

- A partir du 1er février 2013 : prise part aux activités marquant la célébration de la 

fête de la Jeunesse ; 

- 11 février 2013 : participation au défilé à l’occasion de la fête de la Jeunesse. L’école 

a à cet effet remporté le 1er rang ; 

- Le 18 avril 2013 : réunion de rentrée du 3ème Trimestre à l’IAEB de Nkong-Ni pour 

fixer les modalités relatives à la fête de l’unité et aux examens officiels ; 

- Du 22 au 26 avril 2013 : évaluation, correction et rédaction du rapport de notes de 

5ème séquence ; 

- 06 mai 2013 : déparasitage des enfants du cycle primaire, rédaction et dépôt du 

rapport à l’IAEB de Nkong-Ni le 07 mai 201 ; Déroulement des épreuves physiques et 

sportives aux examens officiels ; 

- 15 mai 2013 : déroulement des épreuves écrites aux concours d’entrée en 6ème et en 

1ère Année Technique. 
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- 22 mai 2013 : déroulement d’activités pratiques au CEP à l’EP Bafou Chefferie et 

proclamation des résultats du concours en 6ème (97.87% de réussite) ; 

- 25 mai 2013 : descente des trois personnes dans trois familles pour une causerie 

éducative ; 

- 03 juin 2013 : fête de la Maternelle et départ des enfants en vacances ; 

- 04 juin 2013 : réunion avec les enseignants de Ste. Raïssa pour évaluer l’année 

scolaire 2012/2013 ; début des travaux sur les latrines écologiques ; rencontre avec 

l’équipe Eau et Assainissement et le Délégué de la Jeunesse de Nkong-Ni par Jean 

Marie et Anne Droulers pour son projet ; 

- 07 juin 2013 : remise des bulletins et cadeaux aux enfants du cycle primaire et départ 

en vacances ;  

- 28 Juin 2013 : publication des résultats du CEP 2013 et dépôt du rapport du fin 

d’année le 1er juillet 2013 ; 

- Juillet et Août 2013 : déroulement des cours de vacances pour la remise à niveau des 

enfants (SIL-CM2) ;  

- 06 août 2013 : participation à l’atelier de formation sur la lutte contre la 

stigmatisation des personnes vivant avec le VIH/SIDA en général et la stigmatisation 

des enfants infectés en particulier à Nkong-Ni ;  

- 10 octobre 2013 : unités maternelles dans les écoles maternelles de Mbeng  pour les 

2ème années ; 

- 16 octobre 2013 : participation à l’atelier de redynamisation, encadrement et suivi 

du personnel à Dschang mobilisant tous les directeurs d’écoles primaires de la 

Menoua ; 

- 25 octobre 2013 : participation à un séminaire à Dschang sur l’enseignement de 

l’anglais dans les écoles maternelles francophones ; 

- 13 novembre 2013 : remise officielle de latrines écologiques à l’école sainte Raïssa ;  

- 14 novembre 2013 : unités Maternelles à l’Ecole Maternelle de Bafou Chefferie et 

Journée Pédagogique pour les écoles primaires à Dschang ; 

- 28 novembre 2013 : journée pédagogique à l’Ecole Publique de Bazem 1 ;  

- 29 novembre 2013 : journée pédagogique à Bafou Chefferie groupe 1 ; 

- 20 décembre 2013 : remise des bulletins aux enfants et départ pour les congés de 

Noël ; 

 

 Assainissement de Bafou Sud : 

- 24 janvier 2013 : Sensibilisation des enfants des EP de Folewi Gr1 et Gr2 à l’utilisation 

des latrines écologiques ; 

- 28 janvier 2013 : Sensibilisation des enfants de l’EP de Doumbouo à l’utilisation des 

latrines écologiques ; 

- 08 février 2013 : Mise en service effective des latrines de Doumbouo suite aux 

dysfonctionnements de gestion constatés (directeurs, enseignants) ; 

- Février / Mars 2013 : Travail d’animation réalisé par Mademoiselle Caroline 

MAGNIKENG Doumbouo / Folewi suite à recrutement effectué par TOCKEM ; 
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- Mars 2013 : Diagnostic des conditions existantes d’assainissement des écoles de 

Bafou Sud et de Bafou Centre (15 écoles étudiées) ; 

- Avril 2013 : Décision prise de se séparer de Mademoiselle MAGNIKENG du fait de son 

manque d’implication et de disponibilité dans le projet ; 

- 31 mai 2013 : Signature d’un marché de travaux de construction de 6 blocs de 6 

latrines écologiques avec le GICAPBAF, démarrage des travaux de construction des 6 

blocs de latrines ; 

- 05 juin 2013 : Réunion de sensibilisation des directeurs et des enseignants des 6 

écoles choisies par rapport aux travaux de construction des latrines ainsi que des 

futures actions de sensibilisation ; 

- 17 et 18 Juin 2013 : Rencontre avec la délégation de l’éducation de base de 

l’arrondissement de Nkong-Ni et avec le Délégué départemental de l’éducation de la 

Ménoua ; 

- 10 juin 2013 : Campagne d’affichage du poste d’animateur de sensibilisation à 

l’hygiène à Dschang et dans la zone de Bafou ; 

- 03 juillet 2013 : Signature d’un contrat de prestation de service avec M. Ernest 

NKUINDA NOUNDOU, maçon de Bangangté expert en construction de latrines 

écologiques, réception de la 1ere phase de travaux des 6 nouveaux blocs (validation 

des fosses et des infrastructures correspondantes). 

- 18 Juillet 2013 : Réception de 3 candidats, entretiens de recrutement, sélection de 

Mademoiselle Chamberline MASSOFOUET ; 

- 01 Août 2013 : Démarrage de la mission de Mademoiselle MASSOFOUET 

Chamberline ; 

- Août 2013 : Formation de l’animatrice nouvellement recrutée par Théresia 

MORFOR ; 

- 04 septembre 2013 : Démarrage des interventions dans les écoles concernées par le 

projet ; 

- 11 novembre 2013 : Campagne d’affichage de messages et de conseils d’utilisation 

des latines écologiques dans l’ensemble des écoles ; 

- Novembre 2013 : 1ere interrogation écrite réalisée dans les écoles sur le thème de la 

sensibilisation à l’hygiène ; 

- 09 décembre 2013 : Mise en service effective des 6 nouveaux blocs de latrines 

écologiques suite à sensibilisation et formation des enseignants, directeurs et 

enfants. 

- 12 décembre 2013 : Réceptions officielles des 6 nouveaux blocs de latrines à l’école 

de Fokamezo Mentsah en présence de Blaise METANGMO. 

 Les Agents Polyvalents du Changement : 

- Février 2013 : don d’un Moulinex à la responsable du projet de fabrication des 

confitures  par un membre d’ELANS, M. Ghislain BERLAND, pour l’amélioration de 

son activité ; 

- Du 05 au 06 février 2013: formation par M. Ghislain BERLAND d’une équipe de 4 

personnes et du  personnel de Tockem aux techniques de charcuterie.  
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- Jeudi 14 février 2013: tenue de la deuxième session de la formation des APC 2012 à 

la promotion de la santé personnelle, familiale et communautaire par Mme 

SONGKOUE Berenette, infirmière-chef du centre de santé catholique de Ntsingbeu ; 

- Jeudi 28 Février 2013 : formation des APC 2012 aux techniques d’agroforesterie 

(compostage, fabrication d’extraits fermentés et filtres bio sables). 

- Février 2013 : don  des moules (03) à gâteaux par M. Ghislain BERLAND, à la 

boulangère pour renforcement de son matériel de travail ; 

- Février 2013 : une première récolte apicole a été effectuée pour environ 11 litres de 

miel dont une partie a été mise en dépôt vente à la galerie éthique de TOCKEM ; 

- Du 26 Mars au 1er Avril 2013 : une évaluation  corrective a été réalisée pour mesurer 

l’impact du projet depuis sa création et au besoin faire des réajustements ; 

- Avril 2013 : après avoir relevé que la comptabilité constituait le point faible commun 

à tout le groupe, un guide a été conçu et distribué à chaque agent pour la bonne 

mise en œuvre  de la gestion comptable de son activité ; 

- Avril 2013 : fabrication des chaises pour l’amélioration de l’habitat des APC ; 

- Jeudi 10 Mai 2013 : tenue de la deuxième session de formation des APC 2012 à la 

scolarisation des enfants ; 

- 12 Juin 2013 : tenue de la formation des deux vagues d’APC (2011 et 2012) à l’accueil 

des touristes. La formation a été animée par M. MOMO Patrick, Directeur Adjoint du 

tourisme ; 

- 26 Juin 2013 : 2e session de formation aux techniques d’agroforesterie, suivie de la 

remise solennelle du matériel aux APC. Au total, ont été distribués 6 filtres, 30 

chaises et 21 moustiquaires imprégnées ; 

- Juillet 2013 : des notes de rappel de créances ont été envoyées aux APC insolvables 

(coiffure, quincaillerie et  élevage de porcs). Celle du quincailler récapitulait en plus 

des créances de nouvelles résolutions et le moratoire qu’il avait sollicité jusqu’au 

mois d’Octobre 2013 ;  

- Août 2013 : suite à l’acquisition des semences improductives par l’APC champignon  

(2012), celui-ci ayant participé à plusieurs formatons mycicoles, a décidé lui-même 

de produire ses propres semences. Au total, 4 tentatives ont été réalisées en 2013 ; 

- Août 2013 : afin de redynamiser  les APC et de les rendre plus cohésifs, 2 nouvelles 

activités ont été arrêtées : mise en place d’unités de compostage chez les APC avec 

jardin d’expérimentation d’une part et partage d’expérience et visites d’échanges 

entre APC d’autre part ; 

- Août 2013 : mise en œuvre de la réalisation du compostage par les APC. Ainsi, deux 

tas de compost ont été mis en place chez les APC boulangerie et confiture les 16 et 

26 Août ; 

- Août 2013 : avec l’aide du VSI en charge du projet eau et assainissement de Bafou 

Sud, GENTE Olivier, les coordonnées GPS de tous les domiciles des APC ont été 

relevées. Elles ont par la suite été exploitées dans « google earth » pour simuler une 

cartographie du projet ; 

- Septembre 2013: le moratoire sollicité par l’APC quincaillerie a connu son terme et 

les nouvelles résolutions prises par celui-ci n’ont toujours pas été respectées ; 

- 19 septembre 2013 : mise en place de trois tas de compost ; 

- 15 Octobre 2013 : mise en place de 2 tas de compost chez l’APC soja ; 
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- 02 Novembre 2013 : le compost a été mis en place chez l’APC champignon (2012) ; 

- Novembre 2013 : une amende en cas de non remboursement a été instituée et 

correspond à la moitié de l’intérêt de la mensualité à régler. Elle sera valable à 

compter du 1er Janvier 2014 ; 

- 27 décembre 2013 : mise en place du compost chez l’APC lapin ; 

- 31 décembre 2013 : remplissage des filtres des APC en collaboration avec Mme 

MORFOR Théresia. 
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ANNEXE 2 - BILAN FINANCIER  

COMPTE DE RESULTAT EXERCICE 2013 

CHARGES PRODUITS 

 LIBELLES MONTANT  LIBELLES MONTANT 
  ACHATS                         5 947 037      VENTE PRODUITS                                      21 585 557    

  DENREES ALIMENTAIRES ET BOISSONS                          5 704 037      TOURISME (HEBERGEMENT RESTAURATION 
ET PRESTATION DE SERVICE) 

                                     18 947 120    

  MATERIELS DIDACTIQUE                           135 000      TOURISME ELANS                                          2 638 437    

  GAZ                            108 000      SUBVENTION                                     138 456 124    

      ELANS                                     125 336 984    

  TRANSPORT                            896 400      MAIRIE D HALLUIN                                       13 119 140    

  TRANSPORT ET DEPLACEMENT                            896 400          

  SERVICES EXTERIEURS                         1 090 249          

  ASSURANCES                            334 065      PRODUITS FINANCIERS                                             427 000    

  ELECTRICITE                           756 184      INTERETS BANCAIRES                                             427 000    

  AUTRES SERVICES EXTERIEURS                        2 759 095          

  TELEPHONE ET INTERNET                           180 000          

  ENTRETIEN (LITTERIE;COUVERTS; 
RREPARATION DIVERSES …) 

                       1 934 305      AUTRES PRODUITS                                          1 215 935    

  ENTRETIEN MOTO ET VEHICULE                           644 790      REMBOURSEMENT APC                                          1 215 935    

  CHARGES DU PERSONNEL                      20 328 000          

  SALAIRES                      20 328 000          

  IMPOT ET TAXES                         1 536 570          
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  IMPOT SUR SALAIRES ET CNPS                        1 536 570          

  CHARGES FINANCIERES                              45 939          

  AGIOS SUR COMPTE BANQUAIRE                             45 939          

  AUTRES CHARGES                     124 070 842          

  PRETS                       7 600 000          

  PROJETS                   113 764 501          

  DIVERS                       2 706 341          

  TOTAL            156 674 132      TOTAL                    161 684 616    
 SOLDE 2013               5 010 484    
 

 

REPORT RESSOURCES NON UTILISEES 2012                     45 349 798    

SOLDE AU 31 DECEMBRE 2013                     50 360 282    
 

 

 


